
 
 

A découvrir « Le passé industriel »  
Gougnies offre les vestiges de la naissance de la 
sidérurgie. Le sous-sol, riche en minerai de fer, est 
exploité dès la plus haute antiquité et avec certitude au 
IIIe siècle. Des documents attestent de cette activité au 
XVIe siècle. Au château subsistent des bâtiments de 
forge bien conservés et un creuset de fourneau.  
En 1605, forges, fourneaux et platinerie sont cités dans 
la donation à François de Sire. Au début du XIXe siècle, 
le fourneau et la raffinerie sont aux mains de la famille 
Puissant. Au milieu du XIXe siècle, le fourneau est 
devenu la propriété de la société de Gougnies qui 
construit un haut fourneau au coke avec une fabrique de 
fer et un laminoir en annexe.  
Dernier témoin de ce passé industriel, l’Atelier Marcelle  
qui contenait un four et un laminoir. L'atelier employait 
40 personnes vers 1975. Il a cessé ses activités fin juin 
2005.  
Le sous-sol de Gougnies renfermait aussi du marbre, 
appelé Marbre Ste-Anne. L'exploitation a commencé vers 
1860 et a pris fin en 1951. La S.A. Marmor poursuivit 
une certaine activité jusqu'en 1970. 
 
Quant à Villers-Poterie : Villers, en latin "Villare", 
désignait une terre dépendant d'une villa, et Poterie, tout 
simplement  parce qu'on y fabriquait des pots. D’ailleurs, 
Sainte Radegonde, patronne de Villers-Poterie, est aussi 
la patronne des potiers. 
 

   
 
Dans les environs : Bouffioulx 

 

Le Centre d'interprétation 
de la poterie, installé dans 
l'ancienne salle d'exposition 
de la poterie Guérin, 
constitue l'écrin d'un 
parcours attractif ponctué 
de diverses mises en scène 
et vidéogrammes.  
Une mise en scène animée 
des applications du grès  

retrace ses diverses utilisations au cours du temps. 
Rue Général Jacques, 4 – Bouffioulx (071/39.51.77) 
 
 

 
 

Cette promenade vous est proposée par 

 
Rue Edmond Schmidt, 1 
6280 Gerpinnes 
Tél : 071/50.14.85 - Fax : 071/50.69.66 
Mail : info@si-gerpinnes.be 
URL : www.si-gerpinnes.be 

 
 

Accès en transport en commun :  
Ligne TEC 137a et 138b au départ de Charleroi, 
Châtelet, Florennes ou Mettet, avec arrêt près de 
l’église de Gougnies. 
 

Sources :  
Patrimoine monumental de la Belgique, tome 20 – 
édition DGATLP 
www.gougnies.be 

Photos :  
H. Coppée – SIG 
www.entre-sambre-et-meuse.be 
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Place de Gougnies, à proximité de l’église, la 
promenade mène au majestueux « Chêne 
Sainte-Rolende » en passant devant les 
anciennes carrières de marbre de Gougnies. 
Elle gagne ensuite Villers-Poterie avec la 
ferme-château où mourut Ste Rolende,  pour 
enfin  revenir à travers champs vers 
Gougnies et inviter à la visite du sentier éco-
pédagogique. 
La promenade peut également débuter à 
Villers-Poterie en suivant la même boucle. 

 
 

L’avis du promeneur : 
Parcours aisé accessible aux voitures d’enfants 
et aux personnes à mobilité réduite lorsque le 
temps le permet. Prévoir quand même des 
bottes par temps humide (chemins de terre 
parfois boueux) 

Eglise 
De 

Gougnies 

 

2 H 
 

6 Km 
A refaire 



 
Parcours : Contourner l’église de Gougnies [1] par la 
droite en empruntant la rue du Culot. Au coin du n° 
12, enfiler le sentier à droite. Ruelle Marie Minson qui 
forme un coude. Après avoir caracolé au gré des 
parcelles, l’itinéraire débouche rue de Dinant. Prendre 
cette grand-route à droite, puis tourner à gauche, et 
monter la rue de la Station. Au niveau de l’ancienne 
gare, « droite-gauche » pour continuer par la rue des 
Longs Bonniers. [2] suivre les panneaux « Tour Ste 
Rolende » 
Au carrefour, faire un aller-retour par le chemin de 
terre jusqu’au chêne Sainte-Rolende. [3] 
De retour au carrefour, reprendre la route asphaltée 
vers l’ouest parallèlement à l’ancienne voie de chemin 
de fer, la franchir en tournant à droite à proximité de 
la potale « ND de Hal », puis aussitôt à gauche 
jusqu’au calvaire de Villers-Poterie. [4] Descendre la 
rue de Presles vers la droite et, vers le milieu de la 
descente, gagner la rue de l’église en prenant encore 
une fois à droite. [5] 
Longer la ferme-château de Villers-Poterie, [6] côté 
gauche, et emprunter le chemin de terre  qui descend 
à droite pour ensuite remonter jusqu’au manège des 
« Sauvlons » près du cimetière de Villers-Poterie, rue 
des Cyprès. Continuer vers la droite. Au carrefour, 
juste avant la première nouvelle construction, tourner 
à droite dans un sentier qui passe entre les champs 
puis les bois, et vire à gauche près d’une potale 
dédiée à ND de Walcourt en passant devant la ferme 
du « Petit Fond », pour rejoindre la rue de Sainte-
Rolende à Gougnies. 
Prendre à gauche, traverser la grand-route et 
continuer tout droit via la rue de Namur jusqu’au 
cimetière de Gougnies et la « Clairière Millis » qui fait 
face à l’entrée du circuit éco-pédagogique. [7] 
Faire demi tour et emprunter vers la gauche la rue de 
Sart-Eustache. A l’angle d’une petite chapelle, juste 
avant le n°10, brusque quart de tour à gauche dans 
une sente publique herbeuse. Tourniquet métallique. 
Au bout, prendre à gauche, rue de la Tourette, puis 
de suite à droite, rue de l’Escuchau qui reconduit à 
l’église de Gougnies. 
 

 

[1] Eglise de 
Gougnies, 
semi-ogivale et 
néo-gothique. 
Dédiée à Saint-
Rémy, elle fut 
construite en 
1854. 

  

[4] 
Chapelle du 
Calvaire de 
Villers-
Poterie 
encadrée 
de 
peupliers 
d’Italie. 
C’est ici que 
chaque 
année, à la  

 

Pentecôte, les diverses compagnies 
qui accompagnent le « Tour 
Sainte-Rolende » se donnent 
rendez-vous vers midi et saluent la 
châsse par des feux de salves. 

 
Interprétation : 

[5] Eglise 
de Villers-
Poterie : 
église 
paroissiale 
Sainte-
Radegonde 
néo-
gothique de 
1868 
restaurée   

après l’incendie de 1923.  
Sainte Radegonde ou Aragone pour 
les Villersois, reine des Francs 
morte à Poitiers en 587. 

 

[2] Carrières de marbre : le sous-sol de Gougnies 
renferme aussi le marbre Sainte-Anne sous forme de 
veines de 10 à 15 mètres. De l'exploitation de ce 
marbre née en 1860, il ne reste aujourd'hui que les 
terrils réexploités et vendus aux hollandais pour 
consolider les digues de la mer du Nord. 

 

[3] Chêne Sainte-Rolende : la tradition rapporte que, 
chemin faisant, dans sa longue et pénible randonnée 
vers le couvent des Onze Mille Vierges, Rolende, 
épuisée par les privations et la fatigue se serait 
affaissée. Un serviteur serait monté dans un érable et 
aurait entrevu le château-ferme de Villers-Poterie où la 
sainte allait finalement se rendre et mourir. C’était en 
774. 

 

[7] Sentier éco-pédagogique, réalisé en collaboration 
avec la DNF et le Centre Culturel de Gerpinnes.  
Pas moins de 2,5 kilomètres de sentiers balisés, 
agrémentés de panneaux didactiques, permettent aux 
amateurs de nature d'effectuer une balade éducative 
principalement en forêt et d'observer le système 
écologique qui en fait toute la richesse. 

 
 

[6] Ferme du Château 
anciennement fortifiée avec logis, 
chapelle, tour coiffée d’un 
clocheton octogonal, et grange 
monumentale.  
Selon la tradition, c’est ici que 
mourut Sainte Rolende, ce que 
rappelle une vieille pierre rongée 
par le temps « Hic obiit beata virgo 
Rolenis »  

 


